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Sur fond de baisse des cours du pétrole, de fortes variations des taux de change et de volatilité des marchés, la 
croissance économique mondiale reste inégale. Les prévisions à moyen terme ayant été révisées à la baisse depuis le 
dernier PAM, la perspective d’une nouvelle médiocrité persistante se dessine. Pour promouvoir une croissance équilibrée 
et soutenue, un ensemble intégré de politiques s’impose, qui permette de renforcer la production potentielle 
d’aujourd’hui et de demain, de réduire les risques, et d’affronter les défis mondiaux. Plus précisément, il faut agir sur 
trois plans : 

 Rehausser la croissance d’aujourd’hui. Pour renforcer la croissance et la création d’emplois, il est nécessaire de 
poursuivre, là où c’est possible, des politiques monétaires accommodantes et des politiques budgétaires 
d’accompagnement. Mais il est aussi crucial d’améliorer l’efficacité des politiques menées et d’assurer la stabilité 
financière. Il s’agit en particulier de remédier au surendettement et d’encourager les investissements productifs 
plutôt que la prise de risques financiers excessifs. La hausse prochaine des taux d’intérêt aux États-Unis et les 
amples variations des monnaies doivent inciter à agir par anticipation pour gérer les risques et l’accentuation de 
l’effet de levier, en particulier de la part des entreprises des pays émergents. En renforçant les cadres budgétaires, il 
est possible de faire en sorte que les recettes et les dépenses ne nuisent pas à la croissance économique et de 
contenir les risques pour les finances publiques. 

 Renforcer les perspectives de demain. Les réformes structurelles ont pris du retard par rapport aux autres 
domaines du plan d’action mondial. Des réformes structurelles ciblées peuvent stimuler l’investissement et la 
productivité. Les goulets d’étranglement varient d’un pays à l’autre, mais il importe avant tout de faire avancer les 
réformes des subventions énergétiques afin de tirer parti de la baisse des cours du pétrole, de développer les secteurs 
financiers, de moderniser les infrastructures, d’accroître l’emploi, de supprimer les distorsions qui faussent les marchés 
de produits et d’améliorer le climat des affaires. Les réformes commerciales dans les secteurs traditionnels et les 
secteurs nouvellement développés, tels que les services, ainsi que la réglementation peuvent compléter et amplifier 
les autres réformes structurelles. 

 Agir ensemble. Les effets récents des politiques monétaires asynchrones sur les monnaies et les flux de capitaux 
soulignent la nécessité de rendre le système monétaire international plus résilient, d’œuvrer à l’intégration plus 
poussée des économies émergentes dynamiques et d’assurer l’existence d’un filet de protection mondial adéquat 
et solide. Jalonnée par trois grandes conférences internationales, l’année 2015 marque une occasion sans précédent 
pour le monde de fixer le cap sur le développement durable pour la décennie à venir et au-delà. 

 
Initiatives du FMI. Le FMI aidera les pays membres à donner corps à ce programme d’action en proposant des accords de 
financement souples aux pays confrontés à des défis immédiats. Il veillera aussi à ce qu’il y ait un lien étroit entre les 
conseils de politique économique et le renforcement des capacités et il mettra l’accent sur les priorités que sont la mise 
en œuvre de politiques budgétaires qui ne nuisent pas à la croissance, les réformes financières et structurelles qui ont 
une importance cruciale du point de vue macroéconomique, et la résorption du surendettement. Le FMI établira un 
programme pour revigorer la réforme du système monétaire international, promouvoir le programme de développement 
mondial de 2015 et adapter ses activités aux besoins changeants des pays membres. La priorité absolue reste la mise en 
œuvre intégrale des réformes des quotes-parts et de la gouvernance.
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